
L’impact de la crise du COVID sur les systèmes migratoires 
 
« La paralysie des économies, le confinement et la fermeture des frontières frappent aussi de 
plein fouet les systèmes migratoires, internationaux et nationaux. À l’échelle internationale, 
les remises des migrants, qui s’élevaient à 554 milliards de dollars en 2019, devraient reculer 
de plus de 20 % dans l’année 2020 du fait des pertes d’emplois et de revenus. Les vagues de 
rapatriement par leurs autorités nationales de dizaines de milliers de travailleurs ou 
commerçants soudainement bloqués à l’étranger (Inde, Gabon, Cameroun, Tanzanie, 
Égypte…) ont bien mis en lumière les réseaux de cette "mondialisation par le bas". En Chine, 
seulement 123 millions de travailleurs migrants étaient actifs au premier trimestre 2020, soit 
51 millions de moins (-30 %) qu’au dernier trimestre 2019 ; beaucoup étaient restés bloqués 
dans leurs provinces intérieures d’origine ou interdits de travail. Dans de nombreux pays 
d’Afrique sud-saharienne, l’isolement forcé des capitales de leur arrière-pays (Conakry, 
N’Djamena, Monrovia, Abidjan…) désorganise les bassins productifs. 

▪ Laurent Carroué, « Mondialisation et démondialisation au prisme de la pandémie du 
Covid19, le grand retour de l’espace, des territoires et du fait politique »,  

La pandémie de Covid-19, regards croisés de géographes, http://geoconfluences.ens-lyon.fr. 
 


